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CONDITIONS 


D'ABONNEMENT au « Métis" ‘ 
Le prix pour un an est de dix 
chelins stg. ou deux piastres è 
et demie, cours di Canada : s 
un devra payer cetle sotime | 
de suite en souscrivant sut 
abonnement. 


Lee bureaux du Méris sont 
aitués dans la maison 


en face de la demeure de 
M. Narcisse Marion, à St. 
Boniface, 


MANITOBA JEUDI 15 JUILLET, 1551. 


"TARIF D'ANNONUES 


Pounibre insertion, 47 cts la 
lignes et Nele, par Lune 
pour chaque insertion sub. 
squente, 

Nulke anmoñée me comptera 
pour mois de aix Lignes 
Pasnont exigé d'avance 
quan! l'annonce est pour 
inoins dan mois, 
ANNONCES À L'ANNÉE, 
Pour une colenne,...8100 00 


DIEU ET MON DROIT. rt 


unrt. de colon 40 00 
LE MÉTIS, JEUDI 13 JUILLET, 1871. 
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FEUILLETON DU “ MÉTIS." 


JOURNAL D'UN SOLITAIRE 


DEUXIÈME FRAGMENT. 


30 Octobre IS... 


Une tempète.—Des Infirmes sauvêés. —Une Veillée, — 
Le grenadier Bruno.—kes Commandements de 
Dieu expliqués par lui.—M, Duras. 


Quelle journée! Herman en eftrant ce: 
matin daus ma chambre m'a anhoncé, ce: 


‘que je savais du reste,qu'une tengéète afreu- 
se Avait régné toute la nuit,et que plusieurs 


arbres de la cour avaient été renversés, j'a 


vais entendu le vent et La mer melant leurs! 


mugissements, et j'avais pour ais) dire sen- 
ti ma pelite maison remuer sus ses fonde- 
ments. Je rédoutais quelque sinistre, et ma 
pensée u'avait pas quitté la vote, 

j'ai demande à mou fidèle Herman de 


faire seller mon cheval, et je me suis disposé 


à parcourir la plage, il a voulu me suivre et 
j'y ai consenti. 

Quoique le vent se fût apaisé, jé ie regar. 
dais pas la bourrrasque co ane calmec, je 
prévoyais un  redoublement de mauvais 
temps. 

J'ai gagné Saint-Pierre promptement ; et, 


de loin, j'ai compté toutes les barques &nar | 


rées au Perray,; cette vue m'a rassuré, un 
pècheur m'a aflirmée que personne de ce 
He port n'avait été en danger. J'ai suivi 
a côte ; aux rochers de Suut-Côme, les 
débris d'une barque ont frappé mes youx. 
J'ai mis pied à terre, Jai scrupuleusement 
toul examiné, el Je n'ai rien apercu qui put 
m'éclairer sur ce naufrage. 


A une petite distance de là, un vienx ma-! 


rin m'a rassuré en me disant que la barque 


était à Eui, qu'il l'avaitmal attachée lu veille | 


et qu'il l'avait vue se briser sur le rocher. 


Il était triste, ce pauvie homme, car celle | 
nacelle, quoique bien vieille, était son gagne! 


pain. Le prix auquel il l'eslimail était tres. 
faible ; j'ai pu le trouver dans ma bourse ; 
ilest parti presqu? consolé. 

Je rentrais après une eourse de quatre 
heures, heureux de m'avoir pas rencontré 
d'autre afligé, et j'avais pris le chemin de 
terres Je gravis le sentier qui conduit au 
haut du Grand-Tertre; j'ai vu, dans uue 
argeur de cent mètres an plus, les arbres 
renversés les uns sur les auires, et je bois 
présentant une vaste clairiére dans toute sa 
profondeur. Plus de doute, un tourbillon 
terrible à désolé cette contrée, Dans la pe 
tite pores les pommiers jouchaient la terre 
de leurs débris, où gisuent brisés sur le 
sol. A la lisière des champs, est située une 
pauvre chaumière habitée par un mallieu 
reux Anfirine, sa vieille Fennme et uue fille 
idiote. J'ai pressé ma course dans cette 
direction ; et bientôt, à Ja place de celte 
cabane isolée, je n'ai aperen qu'on amas de 
ruines. J'ai frémi en songoant à ee vu 
avait pu arriver: et, par mouvement instinn 
tif, j'ai mis mon cheval au galop 

La chaumiére n'existait plus, elle av 
été renversée totalement: les murs, [a to 
ture ne formaient plus qu'un informe mon 
ceau. 

A peu de distance, jai vu lidiote ussis 
sur un arbre renversé, elle ehantait 5 1! 
n'a êté impossible d'obtenir delle Le plus 
peut mot, 

Nous nous snmines précipités vers los ru 
nes Herman et moi, et mous avons era en 
tendre quelques soupirs. Comment, Hvrés 
4 nos propres forces, remuer ces adécombres 
el arriver aux malheureuses victiones qu'elles 
recouvrent? Le village le plus voisin est à 
demidieu. Herman part et va chercher ges 
serours, 

Je continue un travail stérile, je gemn 
les pièces de bois brisées, j'écoute (D RETENUE 
de lemps en Lips des géimissennents, ji 
sons mes forces se doubler, je travaille rave 


ardeur, mais hélas! sans stuués J'arvivi 
à un CUIR de mu eue JO Le [lis ARRATTARE 
AVEC rdoS HLELIIS, LL n° | (a dé ll s 
qu'a-lors n'a servi, Mais H A 


AB RE IAE ] 


arrioer guidantun charriot rempli de bac La tempite a redoublé pendant le diner, [membre de la Baie St Paul ferait aussi bien 
vulleurs que d'autres jeunes gens suivent de let force m'a été de consentir à passer kde proposcr que le bd sont rejetée complète 


loin au pas de course. soirée à la Neuville, ce qui cause une grande ment, 6 contmence à discuter le merile de 
Nous organisons un travail régulier, pru Satisfaction à mon SePLILCUT peu d-pose à Fammendement 
dent; les pioches attaquent le mur, et bou rentrer au Buisson, en costume normand} M DUBUC rappelle lhon. Ministre à 
tot lus émissements se fontmieux entendre. Le soir venu, la fille de mon hôte de l'ordre, un Lui Eusint remuer qu'il n'est 
L'apprehension de ques ein COMpasnOUs | paindé à voix basse à son pére, st la veille | Léa de disculker un vote de la Chambre, 
| esl égale à ki mienne. Les précautions les aurait liva, car depuis la veille ces remrions Epout sil le désire, propaser que lé vote 
plus nunutieuses sont prises: nous parie. d'hiver avaient recommence, d'entendis lt}soiù resoinde, mais il ne doit pas Le ceusürer, 
inons à découvrir que les pieces deeharïpente question et je denandai Fexplicaton de cet) L'Oratour reprend de liuteul, e6 le Will 
forment un: sorte de berceau Ces OUs 'Ustue, [laue fut ré pondn que La St Michel | sulut sa troisieme lecture et passe, 
du jun de mur que nous déblavons. Vingt venue, les gens du village se réunistient.  Dil pour amcorporer FEvèque de St 
hommes vigoureux arrivent à la suite du dans la vaste étable de M Dumas, Le maire, | Boniface, 
cure et du mitre, bonus vieillards au vue ls pour y travailler chaucement Ce hill a été fortemnentataqué et a soulevé 
charité à rendu des jambes. Bicutôtmeus Ja | opine pour qu'a ne ft rien derange | buaucoup de discussion plus ou 1noine ueri- 
apPOrCevons le misérable grabat sur lequel. à cette ee tout en lustut observer | thomeuse en Chambre: et dans: ba presse, 
otesé parune poutre, repose le piurals RUELIE qu'elle cutraine avec elle de tres [M NAN ui tante Manitoba, que daus Ontario etQuebec, 
lerman se précipite por une étroite onver | convéments etrmôme des périls imnuinents | \iaut de rapporter les débats quil 4 elsCi 
Lure, 'arrive de deluis en débris aupres de pour Les maïus, quand les donx emxes v | Les, HOUSs CA POS TONS les faits et les circous: 
ce malheureux qui, couvert de pltras et de sont réumisz ei sur les instances de mon | lances qui Ont ACCORIRENÉ SA RMASALION. 
pierres, vit encore eUindique de Lasalle coin hôte, je ame suis engagé à aller aussi à da Uu pu nsant l'ouverture. de La session, 
où sa pauvre femine gent. ai suis Her. | voillee, ce qui a plu beaucoup à tout le mou: M. Dubue fut charge de pre parer ce ball, et 
lai. }° puis observer qu une sorte dé | de. excepté À Eermian, qui ni ji COMMON: k introduisit une clause limitant (| #, 040 acrus 
jboutement nous sépare de la vieille Fernrae dre que j'apparuss® en bonse et en bonnet | l'étendue de terre que LEvüque pourrait 
qui potisse des cris de douleur. Les cordes at milliou des juuties filles ot des Larcous | acquerir en outre de ce quad rss 'elait dejé. 
nos sout jetées, | du villave, |. Quelques jours après, Am, projet. de Bill 
L'intinne est dégagé et hisse en haut, pour incorporer F'Evèque de Buperts Land 
I'est expirant pourainsi dire, duus il faut! fut communiqué à M Dubue, . Ce! bill nv 
sauver l'autre victime, etcomtieat? La voit nai | Haait aucune bhudtation à l'étendue de term: 
quinous couvre ne tient à men: nos som » À Us À qui pouvailetre ace cé porsstdée par lo dit 
du SCDATes d'elle par les debitas DELL so! Lesislature de \amtoba. Lot pa ” di 
tüennentcette voûte: Jo regard si sûr d'Her M. DUC croyant qu'il Gtait à propos de 
tm à tout mesuré, il se potourie vers toi " rondes Jes ils unfonues etomephre Jon deux 
avec decouragement | PA EL ut de atiaine pied, reétraueha, de sou 


| 


A Continuer. 


| 
| 


Un vigoureux jeune homme nousa rejoints REVUE DE LA SMESMION, il la clause du Jifntatou, 
ilest eufourehe sur une sohve presqu'en Cest ainsi que le Di) fit puisunté, sans 
équilibre: il entend comme nous, il voit ï imitation de lerre, duns les drebuurs jours 
comme nous, il juie conti nous. Séance du 12 Avril tatt  Lde Ea sesstou. Apres si lüre lecture le bill 
+ fRemontez. me ditil. le danger est trop fut référé at conte des bille privés. 


La Chambre se forme encomite général 
sur de Bi de Fhon, Procureur General, ref 
Uf aux contrats fouits par des Lounmesimarices, 

L'hon, M. BOND au faute, 

Le bit ia qu'une chanse amsi conçue : 

1 Sioun contrat est uit par te femme 
marie, de terres qu'elle possede de plein 
droit ou daus lesquelles elle gent avons tn 
intcrot, soit par Doumre où autrement, 
aura Le nôme ete que sal etui fait par une 
leparne non mariée, pourvu qu'elle recon 
|naisse devant un juge de paix que le contrat 
fut ans fait par elle de son propre consente 
nent et sains contrainte dé Le pat dû son 
Diari el pourvu auest que telle reconnus 
sauee soit certifiée dans Pacte qu'en fut Le 


grand, je me devourai. ” 

+ Pas seuk à répondu Herman, vous ne 
SA Ve pis à qui vous vous adressez, mon bon 
anni.” 


Dans linterdule qui s'écotlr entre l'intro. 
duetion de ce Bi, et sa prise en considéra. 
on sun comité des Dills prévés, Le BUT pour 
imcorporer JEvéque de Réperts Land fut 
Present, mon pl conforme fu projet Cor)- 
imniqué À M Pro ais avée une Muiti- 
Mon cle 5,000 ner de terre | 

Voil ee qui a fart eme! «tr loux les tons 
que lEvogug de St Boniface était tn am- 
Détienix eut voulait se tapmrer totites fon Litres, 
nds que Phveque de Ruperts Land su 
contentent de 3,000 6pen, 

Nous ue voulons pas insiomer qu'il y eut 
la inoindre intention tpalveilante de Ja part 
du ceux qui ont change Le premier tremyl du 
Hill de Fhvéque de Hupets Land 4 spal- 
juge du pui À entente est ven dé 6e qui le changement 

A! DU edit que l'intention «lt it est Lu et OL situ que l'auteur de l'autre biil 
dempécher qu'une femme inanee pisse ou eut connalsentien, 
étre forcee por SOU US à SALE ME cotttrat. Lorsque Ja question de Hunitation fat 


J'ai apereu un pan de mur qui tieut en 
core, et nous voilà essivant une vraie sapie à 
l'abri de ee mur. Dieu nous a guadé, ear le) 
trou que nous pratiénons est justement en 
face du Bit de la vieille femme, et Bientot) 
[nous somntnes en position de la dégager elle 
Lestsanvee, mais li peur lui enleve le peu 
de raison qui Hu restit 

Nous sortoñs de Ti sains et 
serait difficdée de redire avec quelles aeela 
Hialions NOUS SOIRÉES FOCUS, 

Je ve ax nrarrieher à celte 
amande mon chevals nus Herman ie lot 
observer qu'il est ue Noure, que nous a 
VOLS pas dejeune, Gb ques, SI Je DC Feat 


saufs, 


OVAaLION, Je 


Je PODIAMEUCTALS FLE UOTE jus d'halntt cf La chanse obtient cet cffel la ERREE ‘loute. d'abie (| sotttavé, In iso? dounec pont lotte 
que Je He puis phreoutris les quatres lunes ais elle ouvre nt porte à Lu abus CU OU  fimtatiort ctatt qu'il conveneit de motte dos 
(jui Hots sepiUre nl de helre desnenure 0 ou pait avour de graves HeonvOents D'apr > doux évtques sr Le pme pie, M DPubuc 
celetat, Lai HOAIOI 4 Lt JUSU', JC COREAR  otte clause, me ferme QULLE EI aliéner non LA POTERIE AUS SOI mil ayant été pré: 
avec DOCONEHISSELE LHosputierte quite Ju 1] ceulemeont 1 bio) (| telle pose “le de plein sente le prentier, € CRUE à auteur du second 
rent à Penvi un de Pautre Je rare ee quite ons ame des biens dans lesquols | |itl inodiler Le sien pour les rendre uni- 
cure. Le preuner PFhnporta, Car al eut) he a qu'un iutorel, Lel que doutire où! fopnier. . 
j' er op ir a nine po à autrement El tou Le uiontde Pre 4 I que On allecua ensuite que les bagues pour. 
de vétogients: Aa souläthie “ist RUE. lors nalions de Co ge VOL puis 
mois à tua taille que li blouse du JUNE ps fus b | uge Leprrrrt e «hi TE re Ep dde née DU LEE 
Apec , | ne a DO ice, et cmpècher Île developpement du 
amont d | pass A celle appréhension mamiétitue il 
(bn ! Œu » je 111 nitaissecliatis lé clair contrat [LRL St) JALALE, d'oflil ele doit st [til 1 CORRE quil (luat bien avident ur 
en CO Lou lt des attorités, Daus un ré déclarer, ne Sen suit pis QUO à ODECHU Eh le soute que ni l'un ul Faute 
pauvre paraivhue et sil bo] o, son 0 Heotil a l'aval linteution de se faure specalalerr 
Ava Les secours Les plus 1ulel Et dans Le eas où elle Vonera Faire un sur Les terres, au detriment des nitérèts du 
- avaient éle donnesa ces yalheureux, lalienation de en genre, À List de sal pus Genet ba qu ous prétexte, 
| ilaqu isecule cho Alale CROL 0 | par, elle He poli fut DAUELL lt AO re : , ni l'autros les . 
lui ho où ils seraient bien) hésitation à déclarer qu'elle n'y à pas ét (sr a jou: Le qu dans d'attros pavs les @ot 
M pri rue age oise Tanin 1 0 (| LEO PO CII EUR ndement que | portions reliseuses de ce pere ne fonvaient 
es par l'excellent hopame qui adrmnist (ce les mots Ccot lointemeut avec son tmari, posséder qu'une qrantité hinipiu du Wrre 
villugge depuis 40 ans, de trouvai chez lil sofent ajouts apirées les roots *fernaiemaneée Lhon. M CLARKE et M Dabue déruontrk 
l'accucil Le plus cordial. I état voul Lau conmmencernengt de la clinse Fe mt api es HERMQNLS vent mené Les 
Alle ainée. qui ne sell pus miviée, tonai NAANOPI \Y propose CI ndenvent at hmatations 11 CRIAUIEN! plus. Autrefois, les 
Li maison dirigeait. out: # sd) la lammendemeut, que les mots ‘el avec son | COPDOMAEONS pros LILI 4m (PL LA mort, 
vetite famille de sou frere qui, veut nadateniai ent ajoutées apres Los pds | OU Van ELA LURT RE Aequeprr VAUES  JNRAIS 
rernpilissa 11) t utlos jus 1ithit L'etatrm { (| suns coutrarite «li | 1 | L"l «} “()12 }111"] lé f Mars QURELUESL bu, les corporutions 
HAE LUE Mon hote, vichie propreltre cul 4 M, HAY dit EL il ue comprend UE, lat ET NE sont pur le Th pie ie ie 
luur. aaiis sarapile dans s habutud M néressite du detiier amendement AOL, PONTS EAN EE CYEUAS dE ACAELOr 
dont due excellente éducation à ses cutants, | Lhon. M, GLARKE sopposs: fortementtiet tortés Qu'il voudra, Quañd le premier 
| l'uis que | auademnts, agticantie voutrrail neguépir tonte Lu Pro 
paient partout di Oo l'a pont de M, Norquay est ais aux | Vitiee à 
re ro ch ren Favre Éd Au DUC chaa pet a ainender son 
) "h TUE | L'an hell A Dubue est emporté ! all el ARE eau de iniitation si on 
| Pe PAPE Ta ms  dividio ouwail trouve) uneraison Warable pour cette 
gen, nreurent bientôt veu | Conte Lamendement Les hon, MM inodifleation La erainte d'icespremient 
| pa ct ei La Howard et Bord. VU | | CLEO Cr tant pui nn 
| : ('! Lu “ | eux chefs vecle 
. A CLARKE 
| li DEN 


|! 
| 
| 


gg 
smiémiB-dl 


bille privés. Mais la motion de limitation: 
avait été perduc. 
La question fut de nouveau soulevée en 


… _— ee 


| Les arpentages vont enfin commerncer, 
Deux des arpenteurs, venus par les Etats. 
Unis, sont ici depuis la semaine dernivre, 
Los antros arriveront prochunement par le 


Winnipeg se développe promptement, Un 
norbre considérable de bâtisses s'y éle vent 
continuellement, et la ville s'agrandit sur 
tous les points à la fois. Un fait à remarquer, 


sion, mais maintenant il doit se déclarer 


comité général de la Chambre, dti LL. is 
PA Lt Lot png + vi ie NT. BONIFACE. Lac des Bois, Is doivent se diviser d'abord | c'est Ja rapidité avec laquelle se font les 
alléguées plus haut, | A Len deux partis, dont l'un commencera à constructions, A tel endroit qui était une 

| JEUDI 135 JUILLET, 1871 laspenter les terres occupées, et l'autre, les | prairie déserte it y a un mois où deux, on 


L'hon. M. CLARKE parla habilement et | 
énergiquement en faveur du bill ie ei : “rs [terres inoecupées. Ensuite chaque parti se | est lout surpris d'y trouver une superbe 
se prononçant contre la limntation 11 dit divisera on six où sept sub-divisions, qui | bâtisse déjà occupée. 

larpenteront en môme temps, à autant d'en. te seins …_ 


que c'était un reste de barbarie du moyen. 
4 venait pu: » ressusciter ‘ ; é 
des qu il ne convenai sk 7. nie Rs 'éVeTions CHCOrE sur c'etle question tcdroits différents, Pour cette sion. on sa | On nous informe que l'honorable Juge 
N [ PV F » . ' "t'é ' » ‘| : s | ‘ : Jen e « . 
L'hon. M. GIRARD se prononça positive | C'est la question du jour question bri lante | borne A partage la province e!] carrés de | Johnson doit arriver bic ntot du Canada, pot 
_ en bé y _. euh ". | et loire , 112 milles, comprenant quatre townships. | tenir le sn en cn Era 
montra que la loi fixait une limitation suffi- |" TERRE I dé AUS LE Mie ons x aux qui aura lieu vers le inilieu du mois d'août. 
sante, en déclarant ue les biens de l'Evèque moine et celui de leurs enfants, Les carrés seront marqués par des poteaux | 
# “ 0 P , ñ ' : EE 
devaient ètre employés pour des fins de | émigrés, c'est le morceau de terre promise Nouvelles du Canada. 
charité, As La el RE sati qu'ils ont entrevu dans leurs rêves dorés, 
L'amendement pour fixer la limitation n lorsqu'ils quittaieut les plaines arides et 
5,000 acres de terre fut proposé par M. bide, Ad té 
Norquay et perdu sur division. desséchies du grand désert qui porte le nom 
Pour: Les hon. MM. Boyd, Howard, MM. | d'Ontario, Pourquoi fautil qu'il y ait con-! | o | TT D 
Bunn, Bird, md sp Spence, Cunningharu, !fit? 11 v à pourtant bien assez de terres Manitoba Libéral, journal qui vien d'être | lifäx. 
Norquay, Sutherland.—. linocctinées d: a Province. P iles fondé à Winnipeg. par M. Stewart Mulver.! 
rquay, inoccupées dans la Province Pourquoi les pee. 1 7 ‘L'hon. M. Mitchell est absent de la capitale 


Contre : Les hon. MM. Clarke, Girard, MM. os à (fla des paroles de conciliati . 
; , ! OUVOAUX VeIIUs s s ‘at-il à se fixer sur Hades paroles de conciliation que Nous | 3 A 
Heauchemin, Lemay, Klyne, Schmidt, |"PUVCaux venus s'obstinen il à se fixer sut I ! pour encore deux on trois mois. 


Dubuc, McKay, Breland, Royal.—10, les 'ÉSCTVES prises par les métis ? Ils vien- | rat hé St her | 

La clause orignale passe, ainsi que les | nent à Manitoba chercher fortune, et tra. dit d'oublier et de Maval ler à faire dis | L'Union des Législatures des Provinces 
autres clauses. Je Comité se lève et le Dill 'vailler à développer les richesses de notre !Partitre les petites disserisions pitssCes €l! Maritimes seraient vue favorablement à 
M BUBUC pre mo gl cture sol fertile. Tout le monde les verra avec que les différentes parties de la population Ottawa. 

} ot: > C , eut + , . : | ive HIVER D'4 » ç QUIL TOUL » De 
M. propose " me ec ure plaisir, S'ils se montrent amis de la justice | doivent marcher de concert vers Lt presrès ni — ! 
M. HAY dit que comme président du|, via + riiitohnn fe ès! chacun et la prospérité dela Province. Mais noust La cité de Montréal a encore une fois la 
td l ter les 4 lecl pros] 

comité, il n'avait pu prendre part à la discus- | °° "ÉSITeUx de respecter les droits de chacun. Sa SA es » 

4 detre tab |Sont-ils partis d'Ontario avec l'intention |Urions désiré le voir joindre l'exemple à la disgräce de soutenir une lutte électoraln 
fortement contre le bill. IL eut proposé un larrêtée de dépoüiller de leurs terres es! Parole. Nous remarquons avec regret ne |<ontre cb ur role pr ré 
amendement semblable à celui qui vient | gens du pays, où bien ontil été conseillés | dns les premières lignes imème de son dernier ne représente attctin parti: il est 
ht ee À Le A Ed à | d'agir ainsi en arrivant au milieu de nous ? ! PrOSpertus, il ail cru devoir référer sx. renié, et pour causes, par s"s anciens par- 
Érandes étendues de terre. Là chose a été 1 semblerait pourtant, qu'en arrivant en un difficultés passées en des termes qui ne sont sis politiques. 
considérée comme une malédiction dans les pays étrangers. qui nous accueille avec! Mullement conciliateurs. Uue grande démonstration rformiste a eu 
autres parties du monde. Et, en commen. | bienveillance et où l'on veut devenir citoyen, | D D dE LA lion à Brant, Ontarin, vers le 20 juin dernier 
çant notre carrière politique, nous irions la première chose à faire devrait être de se | Les funérailles de M. Hi! ont en lieu | D è ïà de L] | Ps J , . 
jeter toutes la terre entre les mains du clergé. | rer soumis aux lois, à l'aitorité, et ieudi dernier à SL James, Son Excellence y [PINSIONTS des chefs du parti de la réforme 
Les deux riches corporations pourront en 10 | ? , assistait, ainsi qu'un grand concours de VUE Pris la parole, entr'autres, MM. Rymal, 
ou {5 ans monopoliser toutes les terres. 11 : | “ personnes, La cérémonie réligieuse fut! MeKenzie, Blake, 
préférerait voir le pays désert et_inhabité | dans ce pays et l'ont fait ee qu'il est. Lap ere te Lu Le ne: 
que de le voir mono liser par une dénomina- | Il est constaté qu'une cinquantaine d'épni. | 000 Veque Fu luperts Land N Il d’ 
tion pu dif: paire! JL rdv ab urés sont établis sur la réserve des métis de St du Pevéremi M Pinkan, Nouvelles 

s pourquoi l'un où l'autre évèqne cher-|@ on 1. RE REP LEE BR cl « Rene metiers WE 
Bert À'étntormoret, di où nt Pit dut St. Chark 8. Des les premi( rs jours (le leur! M. Louis Pare, jeune médecin canadien 
quelque but de spiculationt. rai u Les ête sh pe ROUNER de français, est arrivé du Canada, vendredi soir Le Fiyarodit que les Princes d'Orléans vont 
L'hon. M. HOWARD dit qu'il ne peut | Parti ; mais ils ont refusé positivement de par le Sea. Le Dr, Paré est graduée de se rendre à Freehsdorff, où ils attendront en 
endosser les raisons avancées par M. Hay, le faire, ct se sont mis à travailler. Ou ils! l'Univeraté Victoria de Cobourg, et a suivi, Silence la décision du pays. Thiers a lancé 
inais il partage les mèénies idées sur le fond croient que les métis n'ont pis de droits, ou | son cours médical à l'école de Méducine ut du! un decret pourvoyant A ‘établissement d'uue 


de la question, et croit que ees corporations ils veulent fouler ces droits aux vi k “A Gs ; - légion de Lens d'urmes mobilises Our AL - 
2 3 | ; ) ) 1 S Qux els. ( 11e 1 DE UIAPL i t PT ‘ l N , ©, È . , Û ] d 
devraient être limitées. I que Chirurgie de Montreal. [a quitté une bonne | tnie l'ordre à N ersailles, 


pe euventils alléguer pour leur justitic: ? | clientéls à Lachine et narnisen nain À : é 
L'hon. M. CLARKE releva les paroles de k Le) | Justification? clentels à Lau hine, sit ptroisse ualale, pour na adopté en France le systeme du corps 


| 
| 
| Mes 
| 
| 


Lors "Terres. 


Pour les métis, c'est leur patri- | 
Pour Les | 
de bois, avec une levée; les townships! 

 scront désignés par des bornes de fer. à | 
© | 

Nouvenn Journal. 


L'hon. M. Vail, Secrétaire Provincial de la 
| Nouvelle-Erosse est à Ottawa, pour affaire 
Nous avons recu de premier numtro Qu | concernant les bätisses provinciales d'Ha- 


—_— 


respecter les droits de ceux qui sont nés 


urope. 


M. Hay, et montra l'inconvenance d'un tel S'ils n'y avait pas d'autres terres libres, ils venir à Manitoba et a l'intention de se fixer d'arinée prussien, # 
En France, les chefs de l'état font des 


langage : 
efforts pour tenir abattue La faction des com- 


Accuser de spéculation les deux Pourraient prétendre, non pas avec justice, 


a St. Boniface. M. Paré nous arrive avoe de 


hommes honorables et estinables qui repri- | ais enfin avec un semblant d'excuse, qu'il! bonnes recommandations. Nous avons tout pré loge tn h 
sentent les deux corporations épiscopales, leur faut s'établir quelque part. Mais jou, lieu de croire qu'il serv encouragé, Nous! . umistes qui semble ètre encore puissante ; 
lorsqu'il est connu que ces hommes se|;) à es inillions d'acres de DOS dun | | : F1 FOFR NY: ROUEN | pt qu prépare duns l'ombre de nouveaux 
sacrifient pour leurs semhlables etimarchent |." "" S Qucres es lerres souhaitons du succès dans Les cas qu'il aura méfaits, 
sur les pas du Rédempteur, c'est montrer peu | 1M0t0upées. Eric EE e | j_ En Engleterre on s'occupe 
de confiance daus Les corps religieux et faire! metre, at mépris de toute justice, sur les ae ere [Traité de Washington. 
injure aux deux évèques. terres qu'une nation entière considère com. JÆ Premier parti d'ingénieurs et d'arpen-| Les Prussiens se reposent sur leurs Jau- 
Sur proposition de l'hon. M. Clarke, la | me son héritage? Le fait est que quelques. leurs qui doivent faire l'exploration du;riers, et donnent aux différents corps de 
Chambre s'ajourne. uns des nouveaux venus, se sont fixés not chemin de Fer Pacifique du Nord est arrivé | D Te PS DIR le 
me { - TL “acl1 Goiir 26 € PT 4 (a | « € le 
$ | : Sont sur des terres comprises duns la a ee Il 2 ps de MN. Molx | EnEspagne, la majorité des Corts veut 
7 Avril, 1831. réserve, mais sur des lots occupés par des 1 6 Toronto Brmatinger, Gumpbell, | forcer Le roi Amédée à accepter la résig ti 
Radisky, de Montreal; Peters, Pratt, et tion du cabinet, et un parti puissant travaille 


Encore une fois, pourquoi se à traiter. encore du 


La discussion sur le ill d'incorporation | particuliers, et sur lesquels dés travaux 


est reprise. 


javaient été faits, 


S'il semble y avoir conflit 


Une foule de spectateurs encombre les | d'occupation, il ne pourra pas y avoir conflit 


galeries 
M. HAY repêle ses arguments contre le | 
bill. 


de droit, et la loi devra prononcer, 


Il sera 


regrettable d'en venir à une difficulté légale 


L'hon. M. CLARKE lui répond avec beau- | sur une question aussi propre à exciter, La 
coup de modération et d'habileté. IL propose difficulté légale pourrait bien finalement en 


que le débat soit ajaurné au 20 caurant.— 


dopté sur division. F 


Testaments, | 


La Chambre se forme en comité général, 1! 
M. Schmidt an fauteuil. 1 

Toutes les clauses du hill sont adoptés; 
sans amendement. 

M. DUBUC propose d'ajouter une clause à! 
l'effet de rendre légal le testament olographe. 
—Adopté. 


Traverses, 


amener d'autres, et ee sorail réellement dé. 


lorable. 

Puissent les arpeutages se faire au plus 
ot, et Li question Ôtre réglée définitive 
nent ! 

D © — 


Il parait que l'importation de liqueurs 


spiritueuses dans le Nord-Ouest se pratique 
sur une jolie échelle, malgré la sévérité des 
réglements qui les prohibont 


M. Robert 


lamilton, de Norway House, écrit au 


Le bill de M. Girard relatif aux traverses | aitoban pour faire connaître cette iufrac 


est pris en considération en comité général. ! 


MeTAVISH au fauteuil 


ion à la loi; et dit qu'un parti cquippé à 


M. ROYAL propose en amendement que! Manitoha, à eotayé les bords du Lae Winni 


les traverses sur la rivière Assiniboine, ne] 

tombent pas sous le bill.— Adopté, r 
D'autres amendements sont également || 

adoptés, et Le bill passe. | 
Le bill de l'hon, M. Boyd, pour incorporer 


08, pour vendre aux sauvages des boissons 
ivrantes, Il'attire l'attention sur le fait que 
à personne désignée comme en charge du 
ateau en question, est un employé bien 


la compagnie de télégraphe du Nord Ouest: foutu d'un honime qui occupe une position 
est pris en considération el adopté sans élexée dans la Province, 


amendement. 

Le bill de M Dubur pour régler les. 
divisions électorales de la Province est pris 
en considération, discuté et adopté, 

Subsides. 

L'hou. M. CLARKE propose seconde par ( 
M. Girard, que des subsides soient accordés , 
à Sa Majesté —Adopts. 


il ep linu \ 


Trois autres personnes, MM. AR. Sotter, 


hs. $. Crow, et Jos, Daniel, aussi de Nor 


way House, ont certifié Le méme fait, déclu 
Il 
sur le Lace Winnipeg, un parti de Saulteux 


"an qu'ils ont rencontré à la Tète du Chion 


laus un état d'ivresse bestiale. Ces Indions 
nl déclare AL ils avalent ea cpêto boisson 


te un norme Robert Cook, qu se trouva 


harcre Pau batuuu à que pue dust 


tendre des sons de eloches, des bruits de 


Nugent. 
l'expédition, et 
opérations bientôt. 
-e—-- 
Mardi soir,vers 10 où 11 heures, un bruit 
infernal s'élevait de Winnipeg et faisait 
Frémir les échos environnants, Des bords 


Es sont à faire les préparatifs de 


devront commencer leurs!,, a : 
l'entrée à Rome de Victor Emmanuel, qui a 


homme veut aller 


à détroncr le roi lui-même. 
En Htalie, la grande question du jour est 


dù s'effectuer le 2 juillet, Le roi galaut 
se joindre au prince 
Humbert dans l'inauguration d'assemblées 


| pour pratiquer l’exercicè de la carabine. 


silencieux de St Boniface, notre oreille était: 


déchiree pa l' le discordant mélange des sons 
étourdissants qui arivaient jusqu'à nous. 
Nous tâchäimes de devimerquel pouvait étre 


ce vacarme, Impossible, Nous crimes en! 


| 
chaudiore, ce 


Luce lie à vapeur, de cataracte, des coups de 


marnile, d'enclume, de 
lusil, dés eris, des hurleinents, des nuaule 
ments, Etut-co une légion de futins dansant 


, 


leur rondes fantastiques ?un escadron des 


armées de Beclzébuth faisant rotentir les 
faufares du téuébreux empire? une satur- 
nale des plus celebres sorciers el jouglours 
évoquant les esprits de l'autre 
inoncdle un carnaval detons les vieux mani 
lous du Nord, furioux de 
ment de leurs domaines par l'honme de la 
priere? Non ce étui rien de tout cela, La 
cause de ce bruitétait plus prostique, C'était 


SALVELOS, 


un eharvart, à loceasion du mariage 


l'amour d'unetoven des navs rivilists, avec 
’ i n 1 


une beauté primitive des tribus indigènes 


du Nord-Ouest où pour parler plus vulgai. 
loment, avec Le szuarr, 
—m— 
La bréehe dl nur que lon demolit à 
Fort Garry, RITAE NTI TUE ) 
Len maintenant puit le bastion du 


chaque jour, Elle 


Le Sonverin Pontife, à reçu le 21 juin 
dernier, les députations de presque toutes 
les puissances, qui sont allées le féliciter sur 
sa 2o eine année de pontificat, 

l'archevêque de Paris est mort avec le 
courage et la sérénité d'un martyr, En 
réponse aux insulles de ses exéculeurs, il & 
dit: Ne profanez pas le mat de liberté ; 
costa nous seuls qu'il appartient, car nous 
mourons pour la foi et pour la liberté.” 


Dans une de ses séances secrètes, la Com- 
inune de Paris à mis à prix la tête de M. 
Thiers, Son assassin devait recevoir 200.000 
francs. 

Cette idée doit venir de M. Pyat, qui déjà 
avait promis de léguer sa fortune à celui 


‘qui tuerait Napoléon HE 


voir l'envahisse- 


L'agitation en Autriche pour le rétablisse 
ment du pouvoir temporel du Pape continue 
toujours. Dernicrement vingt deux évèques 
ont envoyé une requête dans ce sens à 
l'empereur qui n'a pas encore donné de 
reponse, 

La petite ville d'Alatri est restée, malgré 
tout, tidèle au Pape, son Souverain. On 
vient d'y faire une démonstration publique 
en l'honneur de Pie IX, et de proteste 
couragensoment contre le erime sacrilége 
le l'envahissements de ses états, Ni les 
lité Femontaise, ni son 


enires (le l'otficia 
CE \empehoy d'u 


nr, +» (4 FH UT} 


om 


| 
4 
| 
| 


nil 


D D band st ss 


A 
St. Paul 


AU 


FORT GARRY. 


ne 


Ligne de HILL GRIGGS et Cic. 


me 


Nous sommes près à transporter 


des passagers et du fret de 


St. Paul au Fort Garry. 


Voyage fuit entre six Cet sept 
jours: 

Les voyageurs ont droit À la quantité ordinaire de 
bagage alloufe sur les chemins de fer et les bateaux à 
vapeur. Tout bagage excédant 501bs. de pesanteur 
devra payer sur les diligences (stages) 


Tarÿf de St. Put au Fort Garry. 


Premiere classe .…….# 28.00 
Soconde «lasse... 23.00 
‘Frét par 100 1bs:.... 4.00 


En argent américain, 


Enfant entre les âges de quatre douze ans, moitie 
prix. 


Billets on vente. à tons Les bureaux principaux de 
chemins de fer et de bateaux à vapeur. 


HILL GRIGGS et Cie. 
10 Juin, 1871, jun 


E LIEUTENANT-GOUVERNEUR sera au Fort 

Garry les MARDIS et VENDREDIS depuis 11 
heures à. M. jusqu'à 4 heures r. 4, 
traiter avec Son Excellence. 


EORGE \W: HILE, 


Secrétaire Privé. 


Mai, 1471. 


me mm 


Horer pu GOUVERNEMENT. 
8 Maui, 1971. 


L a pln 4 Son Honneur le Lieutenant-Gouverneur 
faire les nominations suivantes : 


Fort Garrv, 


Pour être membres additicunels du Bureau de! 


Santé pour la Province de Manitoba, 
L'Hon. Francis Ocrrrner. 
Joux Nonouav, Ecr. 
Par Ordre, 
THOS., HOW ARD. 


Secrétaire Provincial 


DEMANDE DE TRAY ERSIER. 


ee me 


Bureau du Ministre des Travaux 
Publics. 
[RE Maui, 1871 


ES soumissions seront recues ide toutes personnes 
qui desirerent tenir la traverse de St. Norbert 


Les conditions seront connues en s adre 
Bureau du Ministre des Fraiaux Publics 
LA 


ant at 


signe 
\ Boy 
Mai tri CNT » l' | 


pour donner | 
audience aux personnes qmi ont quelque affaire à | 


PAIN! PAIN! PAIN! SAMU EL FOWLEI 


e PRENONS! INPRENION 


| | NVINNIPEG. 
| E désire informer les S tuteue 2 Winnipeg et des | mm | 
environs que j'ai ouvert une boulangerie dans a Gomtier de Donant, Notaire, agent général de | do 
| Eatis «se MeDermot, en armiere du BonEAr DES FnaN AUX terres, ele, ete, | 
|ebniies, et je suis prét à Tournir du pain de premiere | M. Fowler capére, par l'attention avec Inquolle il | 
| Lil | S'acquitera des affaires qu'on voudra bien lui contier, 


Le pain sera livre régulière ment dans toutes 1e imériter le 
parties de Ja ville à tous ceux qui Le leurs lag, unitoba, 
ordres, au prix de DONZE SOUS pair pante de CEUX HIVFOE, | ww r 2° - 

| | innipeg, Mai, 1871. 
[de pourrai aus confectionner toutes sortes de ie hs d 


is that JOHN HACKETT,  Wm. Drever et Ce 
CAROSSERIE DE WINNIPEG 6. se 


patronage du publie mercantile de | On exécute à l'imprimerie du 


“METIS” 


MAGASIN DE NOUVEAUTES, 
HARDES, ET EPICERIES, 


Des impressions de toutes sortes telles que 
BLANCS DE COUR 


| 

| 
THOMAS LUSTED. | 
| 
| 
F 
| 


AAROSSES, buggies, sleighs ét cutters fabriqués 4) 
J V'atelier ci-deseus, | 
Toutes commandes etécutées promptement, ail | aa, 

| parations faites avec soin, 

| L'Atelier de M. Dusted se trouve en arriere du 

| moulin à bled de M. A. Mebermot, à Winnipeg. 


Ventes à bon marché pour de Fargent comptant, 


Winnipeg, 23 Juin 1871, 


_ CASGROVE ET LENNON. 


POUR 


now, et portant Ja lettre P, avec une large cou- 
ture. Ce cheval se trouvait entre la Pointe de C hènes 
Let la Rivière Sale, 

Une généreuse récompense sera donnée à celui qui | 


À RMES A F EU Ü VE ! DRE. jin'en donnera des informations. | 
“ JU à à | 
Re ‘paré ations de toute sorte exéce ute Us Sous le plu s | J.-RTE. PERREAULT DIT MORIN. | 


court de lai 7 à iles prix raisonables, Pointe de Chênes. | 


- CH D KELLON D, BOIS DE SERVICE 
RE :U et mis qe ve nte un lot du plus beau chène. BLA XC DE COMPTES, 


| MENUISIER CHAT HARPENTIER ET H'Aibconns À 
Cartes d’affaires, 


MEUBLIER, IH. PATTERSON. | 
Circulaires, 


QE charge d'exécuter avec promptitude et à la 
LETTRES FUNÉRAIRES. 


| Winnipeg, ?7 Mai, 1871. ua | AV OC: ATS, 
l ù 4 | + L' L\ m 
Ë ORGE A VENDRE. |. Au Salon Itouge. GREFFIERS, 
| “JE D SALOON.” NOTAIRES. 
S'ADRESSER | ri , | 
| Vins et liqueurs de choix. 
{Au moulin à Vapeur de ROBERT TAIT. | 12 Juin, 1871 he | sbo > - 
| 12 Juin, 1451. .. À bus 3 id ns PART MER aie :| 
F | PERDU. l. 
WM. CHAMBERS. | Factums, | 
| | EPUIS l'automne dernier, un étalon de couleur ! 


OLES D’EVALUATION, 


AIENEIURTRIIZIR, 
| VILLE DE WINNIPEG. 


Listes Alphabetiques. 


000 


MR. Patterson achète pour de l'argent comptant 


satisfaction des pratiques toutes les commandes 
| les fourures jpelu) etles peaux, 


qui lui seront contiées. 

Ses atehers sont situés vis-ä-vis le bureau du 
| ManiTouax, à W innipug. Winnipeg, 
vunnipeg, 27 Mai, 1871. | m. | 


WILSON ET HYMAN, ROYAL ET DUÉUC 


| Avocats et Notaires 


( NT reçu les marchandises suivantes, sur lesquelles | 
 atürent respectuousement Faltention du! 
public : 


Guûôtres cousues ef crampées, | PROY [\ CE DE 


PantouMes, slippers simples et de goût, 


Maison de MeKenney, | 
6 Juin, ISZL. | m.! 


000 


MANITOBA. CARTES 
: DE VISITES, 


MM, Royal et PDubuc informent le publie de. 
| Manitoba, qu'il tiennent leur bureau d'Avocats dans ! 
| Le haut de La grande mi aison MeDermot, à Winnipeg, ! 

ainsi qu'à Puaprimerie qu METIs, à St Boniface, | 

| où on peut les Loir tous les jours depuis neuf heures | 
Cet denne du matin jusqu'à trois heures de l'après- | 
midi. 

MM. Royal et Dubue se chargent de faire les aetes 
vente, raviser les titres de prope , les preparer! 
pour l'enregistrement.ete,, ete. Hs donneront egale- 
Limeut leurs attention à toutes les aflaires commerciales, | 
collections, ote,, dont on voudra les charger, | 


DE LA 


eg me ge 2 me ee 


Chemises lines blanches, simples et à garnitures 
Hardes de printemps et d'été, 
Chapeaux,— 


| 

[l 

| l 
| 

| 

| Chaussures, bottes, parapluies, 
| 

| 

| 

| 

{ 


Casquettes, —Cirage, D' ADRESSES, 
Monchoirs blanes et de couleur, 
Cuir à Semelle, cuir de couleur, 


DE COMMERCE, 


Cuir à ceinture, à harnois, | 


Papeterie, —Cisares de choix, de ETC. ETC. 


WILSON ET JIYMAN 
27 Mai, 1871 aa-ch, 4 pm. 


Y { MM. Royal et Dubuc suivront les termes dos Cours 000 

| Enfericures et d'Appel dans les divers district de a! 

LL MODICARL FAURE, pétasse dau es be " 
| _— St, Boniface, 27 Mai, 1871. 

['ATOUS attirons respectuonusement Fattention du 1h | | 

| publie sur notre nouvelle importation de SE RER 1, À | 
MARCHANDISES BE GOUT qui vient Mraee Jabrairie ( athohquedu : Metis.” ICOHHU , 
Elles sont d'une classe supérieure à tout ce qui a été 

jusqu'aujoured hui importe on ee J\s, et ne peuvent | Fe 

etre surpassees pour la vatiete et la qualité Les! On trouvera au bureau du Métis 

usant achotecs dans les premiers etablissements, on ! ——— VO00— — 


peut garantir qu'elles donneront satisfaction un assortiment varié de papeterie, 


Dans notre assortiment considérable se trouvent les PAPIER A LETTR E, | 
Larticles suants :— | nt | r f f . mi ! + 
D h, » » LI Li | | + 
| Huile à cheveux, Pommade, | EN V ELOPIE ES, PA FE: ee (( 73 El [S S 
Brosses à cheveux, Peisnes de toilette, { » Y s S « eme | Q 
Brosses à dents, Boites à poudre de loi ete, I EU M£: ) 


Hestaurateurs de chevelure, 
l'ointures pour cheivux 


Brosses L'ongle, 
Sa onnetles, 

| Brosses à chaussures, Miroirs, 
Epingles à cheveux, non Windsor 
l'ards, Huile, 
Savon à detacher, Teintures hquides 
Pinceaux de poil de Colle de charpentio 

chamennt, Medecines brevetecs, 


CRAYONS, 4 | 
ENCRI E RS | ‘ - 000 ——— 
D'É COLE, | 


LIVRES, 
BROCHURES. 


| LIVRES 
OBJETS DE PIÉTÉ, 
MÉDAILLES 
CHAPELETS 
CRUCIFIX, 
CROIX, 


et me, el ; 
Ainsi qu'un ussortiment considérable 


D'ÉEPICERIES 


[ Comprenant ‘Tué, Srenr, Caré, Evues, Fruit \ ( N G S 000 ——— 
CÜONSENVÉS. NiTADEs Haiubscs pk en, Mont I l À FE R F. L IE U ES ) 
Fouine { SEA PS, et lot ce JEU vost om 1! pport ETC be ETC ae Ï: + 
avee ce genre de ETTIR \'i lei nr |! & lo 
prix possible pour ent conilant où dus pu «dluits | ES y rsonnes que ont besoimdaneun des articles + | A varate el le nombre de caractere que 
de la campagn 2 ONU COURS UD Mines à Miel j possede lelablhissement nous permettent 
Liart | ra - 1 ilts | 11 Lou dr 
Les mnandes de la u de la campagne De PS NÉ pal é 4 Phaedaper , ® d'executer les impressions qui nous seront 


confices, de inimere à satfare les goûts 
us dutlloules, et sous le plus eourt delai 


7 Mai 1871 


| 
int!) HA ah! || : les pl 


nt Don! 


